
fJ. fête aniiiwlle de l'Amicale 
des Anciens Elèves de Saint 
Nickel et des Pensionnats 
des Frères, à Estaimpnis 

Le* membrea de l'Amicale de» Ancien» 
E'ève* de Saint-Michel ont célébré diman
che, au Pensionnat S*int-Jean-Bapti*te 
de la Salle, à Kstaimptii», leur 47* fête 
annuelle qui a réuni un* très nombreuse 
a»*i*tanre. 

A 10 h. 30, MM. trhain CanrhT. prési-
dent; Joseph Krlmssure. Tice-pré»ident, 
et Marcel Florin. secrétaire, nccompftgne-
rent le groupe d>* anciens élèves du C. F. 
François de Rora-ia, décédé le moi» der
nier et »e rendirent au emietière pour té
moigner de leur fiièle souvenir à fe-uir maî
tre regretté. Cave gerl>e fut déposée »ur sa 
tomba et le C. F. Cyrille récita un « De 
Profundi* » pour le repos de l'âme du 
cher défont dont il rappela les grands 
mérites, pnis il remercia arec émotion les 
ancien» élèves de cette pieuse démarche 
qni prouve leur reconnaissance à leur ai 
dévoué professeur. 

A 11 h. 30, une messe fut célébrée par 
le R. P. Cotmrnoble dan» la chapelle du 
pensionnat, à l'intention des membre» de 
l'Amicale et de leurs familles. L'orgue 
était tenu par M. Henri Castelain. f 

A 12 h. 30, un apéritif-concert prélti-
dait au banquet qui fut servi dans la 
grande salle du pensionnat, gracieusement 
décorée. A la table d'honneur. M. Urbain 
C'aochT, président de l'Amicale, était en
touré du T.C.F. Visiteur François de 
Salle; du T.C.F. Féllcn-Augustc. directeur 
du pensionnat: du R. P. Le Crom, supé
rieur de» Pérès de Sainte-Marie; du R. 
P. Coustenoble; du C. F. Florent, ancien 
professeur de Saint-Michel: de» membres 
de la Commission: MM. Joseph Delmn-
ture, Marcel Florin, Alphonse Vandersti-
cl.el, Eusèlie Carnentier, Victor Duthott. 
etc. et de M. J.-Bte Deschamps, membre 
du Comité fondateur du Pensionnat. 

A l'heure de» toasts, M. Urbain Cau-
ohy exprima la Tire reconnaissance de 
rassemblée au T.C.F. Visiteur pour l'iri-
*ig»e bonneut qu'il lni témoigne par sa 
présence et il remercia le R. P. Le Crom 
et tontes les autres personnalités. Il eut 
un mot tout particulièrement cordial pour 
r.mercier le T. C. F. Félien-Auguste. 
directeur, qui continue si aimablement les 
traditions de se» prédécesseurs en ouvrant 

sa maisoa tante grande pour la fête des 
Anaena Elèves de Tourcoing. Après avoir 
évoqné le souvenir ému des très regretté* 
C F. Jean et François de Borgia et rendu 
hommage au grand mérite de ce* profes
seur» modèle», M. Cauchy présente les 
racaues de M. l'abbé Couthier, aomônkr, 
et de» T. C. F. Dominique, Florenthi-
Paul, Florian, Victor. Benoit, etc., empê
ché» d'asaiater à 1* réunion et termine en 
levant son verre à 1* prospérité de l'Ami
cale et de l'Institut des Frère*. 

Le T.C.F. Visiteur, dan» une de ces 
délicate* improvisation* dont il a le secret, 
voulut bien assurer les anciens élèves de 
la grande joie qu'il éprouve à «e trouver 
au milieu d'eux et leur renouvel* »e« féli
citations pour leur fidélité à leurs anciens 
maître». Il »e ait particulièrement h e . -
reux de situer en M. J.-Bte Deschatnt.» 
l'un de ceux qui contribuèrent le plus acti
vement 4 la fondation du Pensionnat: puis 
il forma les meilleurs vœux pour toutes 
leur» familles. 

Enfin, le T. C. F. Directeur dit, lni 
aussi, combien il était heureux d'accueil
lir les cher* anciens de Tourcoing et 
forma ton» »o» vœux poar la prospérité 
de 1 Amicale pour laquelle il promet se» 
fervente» prière». Il félicita tout spécia
lement M. F.loi Coapli ux, membre de 
l'Amicale, de sa nic-rufique invention 
de l'orgue électronique qui fait l'admira
tion du monde musical et qui est mainte
nant au premier plan de l'actualité. Un 
chaleureux vivat et un triple ban soulignè
rent cea éloquente discours. 

La fête se continua par un brillant con
cert dont 1» programme varié charma 
l'assistance et dont il faut féliciter «an» 
réserve M. A. Vanderstichel. le dévoué 
organisateur de cette belle journée. 

Une auto se jette contre on arbre 

à Grande-Synthe 

Au cours de la nuit de dimanche à 
lundi, une auto conduite par M. Socte, 
47 ans, mareyeur à Dunkerque et qui 
transportait un chargement de pois
sons, s'est .jetée contre un arbre près 
du Pont à Roseaux, à Granrle-Synthe, 
entre cette vi!lc et Loon-PIage. 

M. Soete fut gravement blessé au 
thorax par son volant. 

Son fils Léon. 19 ans. et son employé. 
M. Louvion, souffrent de contusions. 

Roubaix 
Aujourd'hui, mardi 15 décembre : 

Aujourd'hui , a j int K u . ê b e : demain , sa inte 
A * é l * t * i . 

So le i l : Lever à 7 a. g*. COUIMMT à 15 a . 3 3 . 
L a n * : Nouve l l e du 8. premier quart ier le 16. 
B u l l e t i n m é t é o r o l o f l q u o pour 1* journée du 

15 décembre ( « « « i o n N o r d ) : T e s t s » • M i s e r » , 
f i s j ttrumfua, couvert , i v e e que lques p l u i e i 
fa ible* ou bruine >ur le i l i t *ra l : vent d» Sec
tes»* 8ud-Ou?i , t : même tem:* rature d i u r n e : 
ir u i imum «an* c h a n g e m e n t aar la nuit prév i 
e n t * . 

Ca i s se d ' E p a r g n e : J« 'J à 1 : h. et de 11 
i 1* h. 

Sacr t a t l a t 4 » Famil le» , 17. rue des C b i m p s : 
( • 1 1 11 h. 

Consul ta t ion de n o u r r i s s o n s du Comité Korj-
h».» .en d» P r o t e c t i o n 4» l ' E n f a n t * : de 10 I 
1 . a . rue Marie B-i i«i»«; de 18 à 17 a., local 
é» l s Goutte 4» Lait . 

D i s p e n s a i ™ d ' h y g i è n e soc ia l* d o FonteDOy. 
4 . rue de C U M I : de 14 i 16 h., consu l ta t ion 

•1rs 

À bientôt, la réfection 
de la chaussés pavée 

rue du Collège 

La circulat ion, rue du Col lège, était 
loin d'être Idéale i cause de l 'état de 
la l'UnusM'e a s sez dé fec tueux i s r 
endroits . 

Or. après le* grands travaux de ré
paration de l 'aqueduc qui . il r a quel-
i|tie tenir» fa i -a leut . de la partie de la 
rue Ju Collège comprise entre ta 
( irande-Kiie et la rue du Fort , une 
vas te tranchée, voici que vont «'ouvrir 
d a n s la m ô m e rue de uouveaux chan
tiers. 

Hn effet, dans quelques jours aura 
lieu l 'adjudication des travaux a effec-
tuer sur la chaussera de la rue du Col
lège en tre la Grande-Rue et la rue dti 
Fort. 

I.es travaux c o m m e n c e r o n t e u j a n 
v i e r : 4 0 0 . 0 0 0 francs v seront affectes , 
couver t s en partie par une subvent ion 
de l ' E . U - R . - T . . s 'e levant à 3 1 . 0 0 0 fr. 

Les a n c i e n s p a v é s serout remplacés 
par 1 2 0 . 3 3 0 p a v e s neufs . 

Après les travaux de réfect ion de 
l 'aqueduc, m a i n t e n a n t qu'est effectué 
le t a s s e m e n t des remblais , un nouveau 
p a v a g e s ' imposait sur ce tronçon dé
favor i sé de la rue. 

HALLE FLIPO. — Le kilo : café, 12: 
Beurre. 1H : Gruyère. 15 : Hollande. 8 ; 
Véritable camenbert, 2.50 : Uigny, 3 fr. 

LE REPEUPLEMENT DU CANAL 
• Vendredi dernier un déversement de 

poisson» a été effectué au pont de Mou-
vaux par le» soin» du .Syndicat de» Pê
cheur» de Itoubaix-Tourrotng. Pix-»ept 
mille beaux sujet» ont été immergé». Ces 
poissons provenaient des étang» d'élevage 
de vVagnonviile. qui aont exploité» par la 
Fédération du Nord et du Pas-de-Calais. 

La Commission du Syndicat était large
ment représentée; M. G. Bourgeois, pré
sident, et en même temps président de la 
Fédération, a dirigé lea opérations: M. 
Letombe, garde de navigation, était pré
sent et a rédigé le procès-verbal d'usage. 

Ce premier arrivage n'est qu'une mini
me partie de l'important repeuplement 
nue le Syndicat de» Pêcheur» compte 
encore effectuer sou» peu. 

— La Commission profite de cette 
occasion pour rappeler que l'assemblée 
générale annuelle aura lieu le dimanche 

tpent envoyée vers moi pour me tour
menter p a r Everard Dunbuy, et ma 
tierté était t rop erande pour que je 
puisse admettre , même vis-à-vis de moi-
même, avoir été touché par votre pré
sence. » 

— C'est égal , vous étiez un singulier 
s o u p i r a n t ! tis-je en riant pour adou
cir' l 'amertume île ma remarque. Tout 
e t emps de votre maladie, vous n'avez 

voulu ni me parler, ni me regarder... 
Cependant, vous deviez bien savoir que 
je n'étais pas avec vos ennemis.. Je 
vous le prouvais suffisamment, il me 
semble! 

Roland me regarda, comim» amusé 
d* mes observations. 

— Je m'apercevais même très bien 
lie Toe sentiments pour moi... Ce n'était 
pas bien difficile à découvrir, je vous 
ttsnrel répondit-il, légèrement railleur. 

Je devins écarlate. un peu honteuse 
d'avoir provoqué une telle riposte. 

— *'nn att i tude d'alors vnrt» snr-
prend ? reprit-ii. rcdcveiia'it sérieux; 
pourtant, elle était naturelle et com
mandée par les événements. Prisonnier, 
sans espoir de pouvoir recouvrer ma 
liberté • an jonr, avais-je le droit de 
parier d'amour à une femme t... Cent 
été un manque de raison et de délica
tesse. La lovante ne m'obligea it-el le 
pas 1 détacher cette femme de moi «i, 
par malheur, file s'oubliait à m'aimer? 

Je pris un air scandalisé. 
— Par malheur T Alors, vous rejrret-

jajj Mi'ji « i toit ainsi !~. Eh bienl c'est 

20 décembre, a 10 h. 30, salle de la Bras
serie de» Orphéonistes, place de la Gare 
à Roubaix. 

Le» cartes pour 1032 sont à la disposi
tion des intéressés au siège du Syndicat, 
Café Gœtbals. 12. place de la Gare, à 
Itoubuix. Cotisation annuelle: •> francs. 

MESSIEURS, ponr vos coiffures, voyez 
Deleporte, Chapelier, 3, Contour Saint-
Martin. Koubaix. 21871 

UNE CONFÉRENCE SUR L'AVIATION 
lia Comité des Ailes Roubaisiennes 

a.vant été chargé d* l'organisation maté
rielle de I* conférence qui sera faite le 
jeudi 17 décembre, à 20 h. 30. dans l'am
phithéâtre de l'Ecole Nationale de» arts 
et industries textiles, par M. le général 
Mollantlin, directeur dti Comité français 
de propagande aéronautique, fait un pres
sant appel aux membre» de la société 
pour qu'ils assistent nombreux à cette 
causerie qui sera agrémentée de la vision 
du film: Vol au-dessus de* Pyrénées, les 
aigle» humains. Le bienveillant patronage 
de la Chambre de commerce de Roubai\, 
de la Société de Géographie et des Amis 
de Roubaix est un sûr garant du succès 
de cette instructive conférence. 

Entrée gratuite. Ouverture de» portes a 
20 h. 

MEUBLEZ VOTRE SALON. • Tons 
les sièces. ton» le» menbic* fantaisie, t 
L'AMEUBLEMENT G t N t R A L , Roubaix 

21853 

La Fête de l» Saimt-Nkolas 
chez les Anciens de « Saint-Louis » 
Suivant une louable coutume, le Comité 

avait organisé cette année encore, une 
attrayante fête de famille, qui a été offerte 
à l'occasion de h> Saint-Nicolas, aux an
ciens élèves de l'institution Saint-Louis 
et à leurs parent*, dan* ks vaste salle du 
Café Pandore. Des monoloruàstes et c-han-
teura amateurs ont égayé l'assistance di
manche pendant p'us de deux heures. En 
retour, ils ont été applaudis et bwsé*. 
M. l'abbé Honoré, supérieur de l'institu
tion Saint-Louis, a adressé à son audi
toire une aimable allocution qui fut très 
goûtée, et pour terminer cette belle réu-
noin. un tilm comique a défilé sur l'écran 
G" DUCASSE A PIERROTS, à LILLE 
TAVERNE EXCELSIOR, passage du 
Centre, le jeudi 17 décembre. 21672 

An Cercle Horticole 
L'assemblée du mois d* décembre an-a 

lieu le 20 décembre. Au cour* de c i t e 
assemblée se fera la distribution des ré
compense» aux lauréats des concours et 
exposition ainsi qu'aux vieux serviteurs 
horticole», et du concours de balcons fleu
ris. Dans sa dernière réunion, le Conseil 
d'administration a ratifié le rapport de la 
commission nommée à cet effet, accor
dant une médaille d'or à M. E. Warot, 
jardinier chef ches M. E. Masurel à Tour
coing pour une culture spéciale de chry
santhème» comprenant une centaine de 
plantes en vingt variétés. 
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A la Caisse d'Epargne 
Pour permettre l'arrêté de» écritures de 

fin d'année, la Caisse d'Epargne sera 
fermée du 17 décembre 1031 au 2 janvier 
1932. Dernière séance, le mercredi 16 dé
cembre, de 14 à 16 h.; première séance, 
le samedi 2 janvier. 

Anz Représentants, Voyageurs 
et Placiers 

Le Syndicat professionnel indépendant 
des voyageurs, représentants e t placiers 
de» Roubaix-Tourcoing. adresse un pres
sant appel à tous ses adhérents, les priant 
d'assister nombreux à son assemblée gé
nérale, qui aura lieu Ve dimanche 20 dé
cembre, à 10 h., Café Dubus, 181, Grand'-
Rue. à Roubaix. 

L'ordre du jour très important, com
prendra: les rapport» des secrétaire gé
néral, trésorier et contentieux; une élec
tion partielle d'administrateurs et de con
trôleurs: l'examen de questions fédérales 
et une causerie sur les c Assurances So
ciales > de M. Paul Bossu. 

Les professionnels ne doivent pas ou
blier que c'est un devoir d'y assister, car 
c'est là qu'ils apprendront le mieux à con
naître leur syndicat, et où ils se rendront 
bien compte du travail utile qu'il y est 
tait. 

Les voyageurs, représentants et pla
cier» ne faisant pas partie du Syndicat 
peuvent y assister comme auditeurs. 

AVIS TEKS rjtTOKTAHT AUX AKCrEHS 
ASStrjVtS S I S BETEAITES OUVRIEEES 
Le» ••sure» oblisatoirei de» Retraite» ouvriè
re» et pavunnes. l t , . , 0(. 5 5 a n I â u l e r 
juillet 1030 et escln» do bênénee de 1* loi de» 
Assurance» Sociales, aont invités à réclamer 
d'urrenre, à 1» Mairie porte 25, 1» liquida
tion de leur pension. Tonte demande présentée 
après le 31 décembre 1931 ne sera pin» rece-
vab'.e et lea intéressés seront déchu» S* leur» 
droits i l'allocation de l'Etat. t 

FETE DE FAMILLE DE L'ECOLE PB A 
TIQCE. — La fête organisée par l'Associa-
tion Amicale des Ancienne» Elève» de l'Ecole 
Pratique, aura lieu le aamedi 19 décembre, à 
21 h., dans 1» superbe salle . a Coliaée. Les 
Ancienne* Elèves qui n'auraient pas encore 
pu se procurer de cartes d'invitation, front 
priées de a'adresser s l'Ecole Pratique, place 
Notre-Dame.. 

A L'UNION SES FAMILLES NOMBEEU-
SES DU FAVEEUIX. — Le Comité fait us 
'Urr'er appel aux personne» fortunées pour 
qo'il puisae doter convenablement ls tombola 
r.ui clôturer» l'assemblée générale annuelle 
nui doit aroir lieu le dimanche 20 décembre. 
Lea don» peuvent être envoyés ches le prési
dent, M. Bondry. 03. rue Boucher-de-Pertbe*. 
à Roubaix. Le Comité remrrrie le» per«onnes 
qui ont bien voulu doter de dons ls tombol» 
eu préparation. 

AMICAiE JULES FTEEY. — Une «oirée 
ci-.K'mstOfTsphinue aura lien le vendredi 13 
décembre, i 19 h. 30, i l'école de la me 
Ternsus. Le programme tro» attrayant com
prendra une grande comédie, un film comique 
et un documentaire choisi. L'entrée est entiè
rement rratuite. 

FANFARB CYCLISTE DU NOED-TOU-
RISTE. — Mercredi, à 20 h., Kpétition-gêné-
rrle. 

AMICALE FIEEEE DE EOUBAIX (Section 
Artistique). — Réunion du Comité ce soir 
mardi 15, » 20 h., au siète: Assemblée géné
rale le vendredi 18 décembre à l'école de 
gerçons. 

CHORALE DES MUTILÉS. — Ce soir, à 
19 h. 30, réunion général* «uiv:e d* tombola; 
r-onouvellement de la Commission. 

MELOMANES EOUBAISIEWS. _ Ce aoir 
mardi. 1 19 k. 30. réunion générale, renouvel
lement da 1» Commission. Communication» ira-
portantes ponr le» fêtea de l'hiver. 

GROUPE TBATBBNEL JEAN DELMULLE. 
— Ce soir mardi, répétition générale i 19 b. 30 
su local. 

CERCLE SYMFHONIQUE ROUBAISIEN. 
— Ce soir mardi, à 20 b., su siège, Café 
Dsnys, 38, ru« Décrême, dernière répétition 
pour l'audition de Ste-Cécil» à St-Jean-Bap-

HARMONTE DES ACCORDEONISTES 
EOUBAI8IENS. — Rcnnion de la Commission 
administrative demain mercredi, ches H. A. 
Derryx, 301, rue Jules-Guesde. Ordre du jeur 

nportant 

ECHO DE 1/ASSEMBLER DE LA FRA
TERNELLE DES COMBATTANTS 
R0UBA1SIENS 

La collecte faite au profit de « La mai
son de* aveuajles », au conrr* d* l'assem
blée sraVnèrale du dirnainche 6 décembre, a 
produit la somme de 1.004 fr. 00, qvte 
XL leesruelle». secrétaire général, a fait 
parvenir a XI. Scapirri. président de l'Union 
des aveujrtes de artae-nre, qui de son cftt« 
en a accusai réoepfîosi par 1& lettre sui
vante: 

* Votre socieVé a eu un bien joli jreste 
et je (tins beurreux de ta remercier de tout 
cœtar notw son don à notj-e Union. 

a Notre OV#a*e de secotm» unit faire 
face à un grand norubre d* misère». I<e 
produit, de votre quét-e contribuera Isrste-
ment à adoucir bien de* existences cruel
lement éprouvées. 

» Je voua prie de txansnrc-rtre aux mem
bre» de votre groupement toute n*a grati
tude et celle de» aveuariVe de guerre dont 
j'ai Phonateur d'être le président. 

a Veuillez atzréer. e tc . . » i 
STYLOS. Porte-mines, Kcritoirea. — 

Le plus (trnnd choix dan» tous le» prix. 
Facilité d'échange. Papeterie Helbecque 
•t Delannoy. Grande-Rue, 81. 21rM0d 

U CARTTwrcÔMBATTANT 
L* CODSO-U d'administration d» la Fra

ternelle des Combattant» rappelle aux 
adhérents en poss» .̂-'sil»n de h Carte du 
Combattant qu'ils doivent donner au siège, 
72, rue de ha (rare, le numéro de cette 
oa-rte avec leurs nom, prénom et adresse, 
e.n vue du vote de leurs représentant» à 
l'Office national du ComU-Ctuut. 

Bock Mey*rb*«r. Triple brune de luxe. 

U n e auto prend feu dans un «Tarage 
l-itaradi à 20 h. 12, les pompiers de Bon-

baix ont été appelés au g-tiriige de XL Léon 
IVlos, situé 13, rue de XIouvuux, où un 
camion-auto verrait de prendre feu. L'in
cendie avait déjà pris une certaine exten
sion et les pompiers se servirent d'extinc-
teors et d'une groswe lande pour le maî
triser. Le camion est presque entièrement 
détruit, et les dégâts s'élèvera* à 33.000 fr. 
environ pour l'auto, et 500 fr. pour le 
ira rage. Ije* «uns-es de ct't itvcendie sont 
inconnues. 

U n suicide rue de Toulouse 
Un journalier, XL Augustin Duterte, 

71 ans, demeurant rue de Toulouse, cour 
Thérin, 10, a éné trouvé pendu en son do-
mkrire, lundi à 14 h. De l'enquête, ouverte 
par XL André, commiseaire de police du 
1 " airrondisaemeittt, il ressort que XL Du-
terte, qui souffrait depuis un certain temps 
avait bonté déjà, U y a huit jour* de se 
donner ta mort. 

l ies oonsatatatious d'usage ont été faites 
par M. V* docteur Desàbonnets. 

Des Polonais violents 
Lundi s'est présenté au poste central 

de police, un >roisien, XL Xlicàiel Règle. 
domicilié 16 rue de la Laiterie, lequel a 
déclaré qu'au cours de la nuit de diman
che à lundi, il avait fait la conna.ssan'e 
de quelque* Polonais. X'ers 12 h. 45, XL 
Begle et les étrangers se trouvaient « 
l'angle des rues ce la Taix et du Collège. 
Les Polonais, passablement »aoûl», pr--s-
s»'srent le Cr"isifn de leur payer à boire. 
XL Begle refusa. 

Alors, le* autres furieux, s* j*tèr>nt 
sur le Croisien et le rouèrent de coups. 
F.a effet, le plaignant porte des contusions 
à la ligure et il », en plus, la cheville 
gauche fras-turée. XI. Xloumié, commij^sniTe 
de police 'de permanence, enquête sur 
cette affaire. 

LA LUTTE ANTITUBERCULEUSE Noua 
donnons ci-après une 7" liste dea personnes 
tut o n l [a;t parvenir su Comité Rouhawien. 
des don-, pour être affectéa à la «rande toflt-
hcla nrrenisïe par l'CF.uvre du Timbre Antitu-
hcrculem : Alfred lt»sfrenne«. Sfl. me de 
l'Epeule; C. Bautsart-Leweina. 30"., rue .Iules-
r.iesiie: Deiplare Kils, 4*. rue de la Crare; 
M»« Cabaret. 163. ru» de Tourroin»; Mauvire 
f And-4 Tollel Fil», 15, ru» du Pays; Veuve 
Kriet-Viv'ier, 60. ru» d» l'Aima; Caries Mis-
•rnt, 32, rue Notre-Dame; Ernonlt et Duhei» 
et Cie, 6.\ me du Crand-Oierain ; I.alouette-
Purent, 21, rue dn Grand-Chemin: Jn'nn Y. 
Sn.ith, 11. rne de l'Kspéranre; Castetain-Delvs. 
7". rue de 1» Vigne; Henri Natalis, M, rue 
d» Lorraine: Maurice laaac Kcrepont. 206, rtio 
de l'Ai 

repart. M. T. Collette * » l ; 

, a accepté d'imprimer gratuite 

An Secrétariat 
des Œuvres dn Sacré-Cœur 

XI. le chanoine Vitel donnera une con
férence sur le Sacré-Ccrur a la Xlaison 
d e Œuvres . 33 bis. rue du Vieil-Abreu
voir, le mercredi 16 décembre à 15 h. 

LES MAGASINS OU CENTRE sont 
toujours 1 l'affut des nouveauté». 66jd 

— O h ! Marfftierite!... pouvez-vous 
croire?... Je reppette que vous m'ai
miez parce que cela vous lie à moi dont 
le sort n'est pas brillant. Je le regrette 
cour vous, mais non pour moi qui suis 
fcaruïeux de ne pas vous être indiffé
rent— 

Comme, en finissant de parler, il por
tait de nouveau ma main à ses lèvres, 
te fronçai les sourcils ave* affectation. 

— Eh bien! la loyauté, la raison, la 
délicatesse!... Qu'est-ce que vous faites 
He tout cela en ce momentt m'écriai-] 
je. D'où vient que vous osiez me faire 
!a court Vous trouvez-vous moins pri
sonnier aujourd'hui qu'il y a quinze 
tours T 

Il me regarda, interdit; mais, voyant 
uue ma colère était feinte, il sourit et 
répondit : 

— Certes non! je ne suis pas moins 
prisonnier à cette heure qu'autrefois... 
Seulement, vous l'êtes autant que moi 
«•i ce moment et cela, en nous rappro-
fbant change considérablement les cho
ses.» 

Sa réponse nous remit en mémoire 
tout le précaire de notre position. En 
on elin d'csil. notre uraiete factice s'en
vola et nous devînmes silencieux. 

Les phrases sardoniques dn baron 
retentissaient de nouveau à nos oreil
les: « Virez d'smnnr et d'sir n, avait-
:i dit. » dans huit iou-s. ie rcvienilini 
voir si i-e réxiiue est salutaire à votre 
santé, s Effrayants menace qu'il met
trait sûromant à exéontion. 

A l'idée de» tortam qu'il allait M-

FOUB LE TIMBEE ANTITUBERCULEUX. 
— Le Comité roubais.en » reçu les sommes 
sauvait*» : 81 fr. SO, Quête effectuée psrmi 
les membres de l'Harmonie du Moulin, S2, 
ru i da Moulin. Roubaix; 6 fr.. Somme remise 
par M. Herrewvn, 2. ru» Franklin, collecte 
faite parmi lea maniileurs de ehex François; 
ici) fr. qi-éte faite au 'ours du banquet du 
Club motocycliste des X. 20. rue de Tour-
coin». 

RECENSEMENT SES VEHICULES AUTO
MOBILES. — Il est ra/ppelé à MM. les pro
priétaire», dont 1» carte gris* a été établie 
psr U Préfecture, «près le 30 novembre 1931, 
qu'ils doivent retirer de 1» Mairie, 2* étage, 
suirht U. les imprimés nécessaires pour la 
déclaration annuelle obligatoire. 

très 

PETIT-BEURRE DESSERT 

CROIX 

A l'arrêt du Vélodrome 
une femme est renversée 

par une automobile 
Un grave accident s'est produit diman

che à Croix, vers 18 h. 30, juste en face 
de l'arrêt du tramway Mongy dit du « Vé
lodrome ». Nous nous sommes déjà éle
vés plusieurs fois dans ce journal contre 
l'obscurité gui régne a cet endroit. Voici 
qu'un accident très grave qui lui est fort 
»r»t»»»l*SM*U imputable, "s'est produit. 
Attendra-t-on que l'on ait S déplorer la 
mort de plusieurs personnes avnnl do 
faire monter des lampes axiales? 

Donc, dimanche ver» 1S h. 30, SI. Henri 
Lepers, négociant en laines, domicilié 16 
boulevard Beaurepaire, i Roubaix, et sa 
femme, née Gtlberte Parent, 48 ans, qui 
venaient de passer la journée chez un de 
leurs parents à Croix, étaient entré* à 
l'estaminet Dumoulin, sur le Nouveau 
Boulevard, en attendant l'arrivée dn tram
way Mongy qui devait les reconduire a 
Koubaix. 

Il s'était déjà passé quelques minutes 
lorsque dans la nuit la sirène du tram 
résonna. SI. et Sltne Lepers sortirent pré
cipitamment et aperçurent le tram presque 
arrêté au « Vélodrome ». 

A ce moment arrivaient en sens inverse 
deux voitures; celle venant de Lille était 
à 200 mètres environ, celle venant de 
Koubaix, à cent mètres. 

SI. Lepers nf voulant pas manqswr sou 
tramway et jugeant avec jnste raison 
qu'il avait le temps de traverser, s'enga
gea sur la chaussée en disant à sa femme 
de le suivre. De fait, il franchit le boule
vard sans encombre. Slais il n'en fut pas 
de même de Slme Lepers. Celle-ci, après 
avoir marqué un instant d'hésitation, 
voulut rejoindre son mari; mais il était 
trop tard. 

Avant que l'automobiliste qui avait bien 
vu traverser SI. Lepers, ait eu le temps de 
l'apercevoir, elle s'avança en courant et 
fut happée par ie pare-choc avant. Trébu
chant, elie roula sous la voiture dont le* 
rôties lui passèrent sur le corps. 

Lorsque l'auto s'arrêta, une vingtaine de 
mètres plus loin, Slme Lepers était tou
jours sous le ehfissis. 

L'automobiliste, SI. le docteur Bernard. 
demeurant ,1 Slareq, s'empressa avec l'aide 
du mari de la victime et d'un témoin de 
retirer la malheureuse et de la transpor
ter au café Dumoulin où il lui prodigua 
les premier» soins. 

Il la transporta ensuite il la maison 
de santé de la Fraternité à Roubaix où 
clic reçut les soins du dorteur Autefage. 

.Mme Lepers est assez sérieusement 
blessée. Klle a une fracture ouverte du 
tibia et du péroné jjanrhe. deux grandes 
plaie» au genou droit et a i menton ainsi 
que le nez fracturé et des contusions mul
tiples. Son état qui, lundi matin, inspirait 
de très vives inquiétudes, s'est quelque 
peu amélioré dans la soirée. 

SI. Bicheyre. commissaire de police de 
Croix, a ouvert une enquête. D'après les 
premiers résultats de celle-ci, il ne semble 
pas que la responsabilité de SI. Bernard 
soit fortement engagée. Il marchait t une 
nliure raisonnable et lorsque Slme I^cpers 
traversa le boulevard, il était trop tard 
pour qu'il puisse freiner. Il était en outre 
gêné par le brouillard et le manque 
d'éclairage, ainsi que nous le disons plus 
haut. 

Le banquet de la société colombophile 
« Centre et Avenir » 

La société colombophile « Ceutre et 
Avenir » a donné à son siège, chez SI. 
Lefebvre-Ferret, 6, rue Jean-Jjurès, son 
grand banquet annuel. SI. Henri Coche-
teux. le sympathique président d'honneur, 
présidait, ayant ù ses côtés: SIM. Victor 

Vaneslande, président actif; Gustave Van-
dL'hojraerde, vice-prés^lent; Jules Renart, 
secrétaire; MIL Tetaert, du Cercle « La" 
l'rogrès », de Roubaix; Ésanm et Vanden-
bossclie, du C.rcie « La Concorde », il 
Roubaix; Kailet et Delfo*se, du Progrès 
de Wattrelos; Hu.haux et ï iberghien, dt 
l'indépendunce de SVattrelo*. 

Au dessert, M. J u > * Reoart, au nom dt 
la Commission, remercie le* représentante 
de* sociétés amies, ainsi que les dame» de.-
sociétaires qui ont bien voulu assister au 
banquet. 11 excuse MSI. Lnitoblin et Vau-
distadt. I l remercie également SI. Henri 
Cocheteuz d'avoir bien voulu prendre la 
succession de son regretté père à la prê*i-
deuce d'honneur et le président actif, SI. 
Vcr.clslande, qui, malgré un pénible deuil 
r.'ient. avait tenu à assister au banquet. 

Tour k tour prennent la parole, M. 
Heari Cocheteux qui, bien que jeune, sui
vra les trace» de son père et son action 
d ; t s la Fédération; M. Vanelslande féli
cite le secrétaire, SI. Renart, pour son 
dévouement a la société, le* délégués de» 
sociétés amie* et félicite aussi M. Renart 
de son dévouement et son action aux 
réunions interfédérales. 

M. J. Renart remercie les régleurs, en 
puTticulier SI. Théo Dumortier et le con
voi eur, M. Emile Burlin. 

Aux applaudissements de tous. M. J. 
Renart remet aux vainqueurs les chai 
longes Cocheteux et Depers frères, à M. V. 
Vanelslande; les challenges Lamblin et 
Fastenackel À SI. Polydore Vanelslande et 
à SI. Albert Cocheteux, le challenge 
Vanelslande et félicite SI. ChuTles Debou-
ver pour son prix au concours d'Alger. 

Pendant le repas, on put entendre des 
n.orceaux choisis interprétés par un 
orchestre dirigé par SI. Slarescaux, le 
pnnno étant tenu par SI l u Florin. 

La fête se termina par des chants et par 
une quête «u profit des vieux de l'Hospice, 
qui rapporta 61 francs. 

Le jambon tentateur 
Un Polonais. Stanislas Brygiel, âgé de 

39 ans, travaille chez M. Méhuis, rue 
Verte. 

Lundi, vers 9 h., il fut surpris par le 
concierge de cette maison en train de 
manger le contenu d'une énorme boîte de 
Jambon. La chose n'a r'en d'extraordi
naire. Slais le concierge fut intrigué du 
fait que le Polonais, une fois son repas 
terminé, cacha la boite sous de la paille i 
l'écurie. 

L'on fit une discrète enquête et l'on ne 
fut longtemps sans apprendre que la boite 
de jambon avait été dérobée dans le ma
gasin de la maison. La gendarmerie fut 
avisée et arrêta le Polonais, qui avoua. 
Il sera déféré au Parquet. 

POUR LES VIEUX SE L'HOSPICE. — 
Remis su Comité de répartition : 25 fr., Quête 
faite su cours d'un eouiper des Jsveloteux de 
U Croix-Blsnch*. «1ère cher A. Gallon, 11, 
rue Anatole-France; GO fr.. Quête faite au 
enura du banquet d* la Fédération Colombo-
pbile c Centre et Avenir». 

p r e m i è r e 
française 

Sainte-Cécile qui • eu lien dimanche dernier, 
• u C»f* Dupréelle. place Fénelon, sa* quête 
faite au protit de l'Œuvre du Timbre Antitu
berculeux a produit 1» tomme de 40 fr. 60, 
qui » été vente à 1» Mairie par 1» Comité d* 
U Maîtrise paroiaaiale. Merci. 

CONSULTATION SES NOURRISSONS.— 
Aujourd'hui msrdi, à lô h., a l'Ecole mater
nelle dn Carreau (lettrea A k L.). 

LE BANQUET DE m BOUC1TONNXUX ». — 
La Société «Le Bouchon d'Or», établi» cher 
M. Raphaël Dumoulin, 33, rue Sadi-Carnot, k 
Waequahal, donner» son banquet annuel au 
siège, dimanche 20 décembre, à 13 k. 30. 
Réunion *u aie*-», à 11 h., pour rendre visite 
«ux membre* honoraire?. 

BLESSS AU TRAVAIL. — A l'utin* 4* 
St-Oob»in, nn manœuvre. Jf. Joseph K»rlrn«, 
8 svenue Hannart, à Wasquehal, est tombé 
dans nn escalier an cours de son travail et, 
dans s» chute, s'est fait de» contusion» au 
gecon fauche. 

JEUNESSE CATHOLIQUE. — Ce soir, à 
20 h. 15, au local habituel, réunion da Cercle 
d'études de 1» J. C. Caunerie par St. Ernest 
Ssdones, sur le» Assurance» Sociales. 

La Biscuiterie-Pâtisserie 
« EXCELSIOR », de Lille 

Les spécialités de la Biscuiterie « Excel-
sior » sont chaque jour plus appréciées. 
Faites l'essai. Demandez les petits cakes 
aux fruits. Madeleines, Gâteaux-conserve, 
Pains à la Grecque. Biscottes, Gaufres 
fourrées. Pains de Régime, à nos dépots : 
M. Wattel, 72, rue Lafontaiae, Roubaix. 
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CANNES. -Gallia Palace EST 
Soft magnifique parc et jardin fleuri. 
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WASQUEHAL 
LE SERVICE DE LA VOIRIE 

Depuis fèVvrie<r dernier, la Municipalité 
a mis sur pied un service d'éoouaje auto
mobile. Ce nayurvean service qui fonctionne 
clans la perfection et pour la satisfaction 
de tous, a été très bien acctseiïili par la 
population, moi* H est mslneureux do 
constater SJM depc-U un certain temps 
déjà, des habitant* uVs quartiers non ag-
trloniéré.s rearennent de mauvaises habitu
des en négligeant de sortir le* poubelles 
aux jo-uins iurtliquiés par ce service et jet-
t>ent Les ordures ménagères dans les fos-
svs ou au coin des rues désertes, formant 
ainsi des dépota d'immonefeices infectes. 
Cette manière de faire ne sauna être to
lérée plue lomgrtemps par les services de 
la police Joaale qui verbalisera sans pitié. 
On trouve notamment des dépôt* d'ordu
res dans la rue de Maroq (quartier tin 
Beau-Chêne), au sentier du Laurier, au 
Gauquier. h l'ertrémibé de la rue de M l * . 
dans la rue Faidherbe. danej le chemin des 
Serres pt au Fort Chabrol. 

Xoiis rappelons ci-dessous les jours o'e 
puisisege dru service cfébouage dans les di
vers qiiartisKis de la commune : 

I * se-rteur, comprenant res rne» de Tour-
•-oine. Capreaux. La Fontaine, Cl.-Béthune. 
Cl.-Liuricu.v. de Roiib.-iiv, lotissement Dubois, 
rue Coli. Maisons roubaitiennes. rues L.-Mi-
chel. Ch.-Colomb et Tuj-jrot, les mardis et ven
dredis matin. 

l^e service passe les mardi» et vendredis 
après-midi dans le "» secteur qui comprend 
li rue Pasaeur, place Cïambetta, rue du Mo-
lir.e). le l'iomeuv. Bd de la Marne, Ve, Carte-
lot, les rues de Mo-uvaux. Lamartine, du Trier, 
Voltaire. J.-Jaurès, cité» l'Avenir, l'Union, 
avenue Clemenceect, rue Colbert prolon«ve, le 
P»trt-Cotti»*ie*> la ru» de la Croix, t» Gare, 
rue dea Villa», inni-asse Lavoisier et le Nuir-
llcnnet. 

Le 3' sec.'eu comprend les rues V.-Hugo. 
de Marcq, du Haut-Vinajre, le Manviart, la 
banquier, mes de Lille. G.-Dubl«d. *u Trtins-
vaa.l, Kjjraîité. Ferrer, place do la République, 
avenue Hannart. place Fénelon, mes Sadi-
Carnot, .I.-Dart, le l'etit-Wa«queh»l. avenue 
de La Vi.-toire, lea rue* Delemie, ^alttrtt-T. 
des Ch-alets et de la Vfvsle. le ferviee y passe 
les mer,Tvdin et ramed' s mat:n. 

Les mercredis et samedis après-midi le ser 
vire pasye dan» les rues Horhr. Camot, I.a 
Vendée. Quatr^-Ormeaux. n e de KIctrs. lotisse
ment I'turos, mes J.-B».n. Kléber et Petero* 
et »u houli'vaisl de Verdun. 

A l'Union paroissiale dn Capreau 
T ne réunion de l'Union Paroissiale aurii 

lieu »u Patronage, rue de Tourcoing, 
aujourd'hui mardi, fl -O h. Le conférencier. 
M Henri David, avocat, parlera de « La 
famille et le problème scolaire ». 

l'ne tombola gratuite clôturera la 
réunion. 

L'Arbre de Noël des A. C. da Centre 
Le Comité de la section des Anciens 

Combattants du Centre vient de fixer au 
dimanche 27 décembre, exceptionnellement, 
la fête de l'arbre de Noël organisé annuel
lement pour les enfants des membres de la 
section, qui recevront des jouets et frir.ii-
dises. Nous en reparlerons. 

WATTRELOS 
Le concert dn Timbre Antituberculeux 

Nous rappelons que c'est le jewdi 17 dé
cembre, à 19 h. 30, salle Vanhautte#;hem, 
Grand'Pbce, que sera donné le grand con
cert de gala organisé par le Comité veat-
taaelosien au profit de l'CBuvite du Timbre 
antilnibercjuneux. 

_ A ce sujet, nous somme* en mesure 
d'assrarer que Je Comité a obtenu le coev-
eowrs gracieux de SI. Maut-ioe I*clercq. 
professeur de trompette, premier prix du 
Conservatoire de Paris. 

Le seul nom de M. Jlanrice LeeiVrcq 
apporte à cette soirée un attrait qui, dans 
une v i l e aussi musicienne que TVattxsïkvs, 
en assurerait déjà le succès. Sûrs de la 
participation des artistes de valeur dont 
nous avons publié la liste et dont le Co
mité a également obtenu le concouru gra
cieux, nous nommes certains que la fête 
remportera un beau succès. 

Des billets d'entrée: premières, 4 fr.; 
secondes, 2 fr., sont en vente au café Van-
luHitt'Mrhem et au Bureau de bienfaisance. 
Ces billets qui donnent droit respective
ment ù deux et un carnet de timbres s'en
lèvent rapidement. 

Le banquet de « La Patriote » 
De banquet de In s-ociété de cynmas-

tique « La Patriote » réutiissnit, dimanche 
dernier, diez M. Kugène Piat, Café de 
l'Harmonie, les invités:' membres hono
raires, les gymnastes et les anciens. Ce 
repas était présidé par M. Albert Le-
comîc. ex-chef de la société, ayant à ses 
cotés MM. Achiiiie Nuttin, président actif: 
Emile Courtray, président du groupe des 
Anciens; Oscar LeCebvre, viee-président, 
et Rodolphe Ilcnno, président de la Com 
mission civile. La Musiique municipale 
était représentée par SIM. Petit et H. 
Vincent; les « Enfània de la Lyre» par 
SIM. Eugène llennebaut et Albert Doc-
qii-et; les Combattant* bel les , par MM, 
Téimcrman et Cortenier. 

Au dessaut, M. Théophile Dornier, chef, 
félicita les gymnaste* et les membres pré-
senbsi. SI. Alexandre LorHaut fit l'éloge du 
cbef et des gymnastes. Au cours du ban
quet, le eéjèhne comique l'ttOriginal Léon.», 
Edouard Lefebvre. SI. Cottender se firent 
apprécier. Sf le Ducastel tint le piano 
d'accompagnement avec maîlirisc. 

Mort d'une dévouée religieuse 
de l'Enfant-Jésus à l'hôpital-hospice 

Nous apprenons kl mort de Sasurr Saint 
Alphonse de JéeuR, des Fi l les do l'En 
fnnt, née Juaienne LemiiV, déoédéé à l'hô 
pital-liospie* de SVa tt'relos, le 13 déceru 
bre 1931. à l'âge de 32 ans. EEe fut plus 
de 2(5 ans en s>erviee à l'hôpital de Wat
trelos. 

Nous soiiAigiions ici avec plaisir son dé
voilement héroïque envers lès ma-lades. 

Au cours d* répidémie de fièvre ty 
phoïde en 1913, elle eut la garde de prêt 
de 50 typhiques à qui elle prodîeua set 
soins jour et nuit pendant plusieurs mois-
Depuis cette époque, sa santé était restée 
chainceLante, elle avait dû abandonner son 
service, mais elle restait à toutes main 
et c'était toujours à elle qu'était confiée 
la ararde du pavillon des contagieux cha 
que fois que néajuBSt une épidémie. 

Se» funérailles auront lieu, mercredi 1G 
décembre, à U b. 110. en l'église Saint 
SLiclou. 

Réunicn du Conseil municipal 
lia ràVinioei du Con*eil municipal aura 

lieu à la Mairie, le mercredi 10 décembre, 
U 19 h. in . 

A l'onlre du joue: Projet de travaux 
pour venir eu aille aux chômeurs; appro
bation. 

l 'ne assemblée des élus se tiendra * 
Tissue de la séance. 

Vers 12 h.. M*** Decourcette l'appel» mais 
ne reçut auoune réponse. Croyant qu'il 
dormait, elle revint à w n travail et après 
quelque temps, elle ïl'a'tepela de nouveau 
sons résultat. Elle réssostu atoft* de pré
venir les voisins. M. G. Laver*;*, mar
chand de lait, accompagné d'an voisin, se 
rendit dams 1* clvambre et aperçut le ca
davre de l'homme pendu au pied du Et i 
l'aède d'une corde. 

SI. le dooteur Stontaigne, aidé de M. La-
vierge, pratique des mouvement* rynoxm-
ques durant près d'une heure, mais ne 
parvint pas 4 ramener le dé*ac*p«M à la 
vie. SI. DecourceUe était malade et depuis 
quelque tempe déjà avait manifesté la vo
lonté d? mettre fin à ses jour*. 

La police est venue constater le décès 
danes l'après-midi. 

AVIS AUX EMPLOYXUllS DE MAIN-
D'ŒUVRE ETEANQEEE. — Le Commi»«*ir« 
de police non» prie d» rappeler «ux indus
triels, commerçant», etc., de 1* Vin* d« Wat-
trclos, qu'il leur est formellement interdit 
d'occuper de* salarié» étranger» en situsrion 
irrégulière, c'est-à-dire an» muai» d'an» e*tt« 
d'identité d* travailleur ou d'un réeépievé 
eu tenant lieu, ou bien encore pour les fron
taliers d'une feuille d'immatriculation déli
vrée par le» Autorités compétente* «t visée* 
«u commisssriat d» police. 

En éf»rd i l» cri** de chôm»ge qui sévit 
et * l'heure où notre main-d'oeam» nationale 
» besoin d'être protégée, le Commi««*ir* de 
police prévient les intéressé* que de» pour
suites seront engagées contre le» industriel» 
ou commerçants qui ne se conformeraient pa« 
k 1» loi. 

AN CBRCIX ALEXANDRE DUMAS. — 
Ce soir mardi, k 19 h. 30, répétition général» 
d e : «Mal vu de son concierge»; à 20 h., 
répétition de « L» St-Glinglin ». 

CHORALE PAROISSIALE ST-MACXOU. 
Demain mercredi, i Î0 h., répétition général* 
À l'Eglise, pour le» hommes, enfant» et chœur 
mixte. 

CŒCTLIA TJTJ CRETUflER. C» aoir. 
mardi, i, 19 h. 30, répétition fénéral* «u (i***. 
Café. Deroo. 1, ru« dn Crétinier. Le »«er*-
taire «e tiendra à 1* disposition d*c amateurs 
de chant désirant faire parti» d* 1* choral». 

FLERS 
A la Société des Jardins ouvriers 

du Bourg 
_ Le 20 décembre, à 17 h., la Société de* 

Jardins ouvriers de Fiers-Bourg organise 
dans la salle du Patronage, mise gracieuse
ment ft sa disposition, une soirée récréative 
à l'occasion de la remise de* récompense* 
aux lauréats de la visite des jardvis du 
XL! juillet 1931. 

SL Robert Thiriez, président d* la Fédé
ration des Jardins ouvriers du Nord de la 
France et grand animateur de cette «envre 
magnifique, a bien voulu en accepter Va 
présidence. 

Le bureau sera ouvert à W h. 13 . La 
séance commencera à 17 h. 

CONSULTATION DES NOURRISSONS. — 
Jeudi 17, «ux heures habituelles, à 1» Mairi* 
du Bouri. 

LYS 
ACCIDENTS DU TRAVAIL. — M. Adrien 

Gousrr, 17 ans, aide tisserand, ehea M. Zec-
chini, fabricant de tapi», ru* de Mulhouse, • 
éto blessé au ponce droit par ta* *rsrane« d* 
sot. métier. — Dan» le même établissement, 
lï Henri Dusonlier, également »ide tisserand, 
a eu la main droit* comprimée par nn orran» 
du métier, au cours de son travail. 

POUR VOS CADEAUX : Grand chois 
d'articles d'écoliers. Librairie, Papeterie, 
Fantaisies. Fleurs et Fruits artificiels. 
Cartes-postales, Jouets, Mécano, pièce* 
détachées, chez Charles Dsnaels , 24 , ru« 
de Lannoy. Voyez exposition. 20100 

TOUFFLERS 
AVIS AUX CHOMEURS. — Tous le* m. 

vriers en chômas» complet, «ont lavis** ft *• 
faire inscrire à 1» Mairie avant vendredi 13-
décembre. 

INSCRIPTION DES JEUNE* GZNS DES 
CONTINGENTS 1911-1912. — Le* jeune, 
sens nés du ler juin sn 31 décembre 1911 «t 
ceux nés du ler janvier eu Sa m»i 1012, sont 
invités i se présenter k la Mairie, jeudi 17 
décembre, avant 20 h. en vue d* leur inacrip-
tion au tableau de recrutement. 

U n h o m m e se p e n d n i e de l'Industrie 
Slarcfi vers 11 h. 30, SI. Gaston De-

ooureeUe. acé de 30 an*, né à Hem, gé
rant de la coopérative d'alimentation «Lo6 
docks du Xortd », 3, rue de l'Indrjstrie, 
s'est pendu dans sa chambre, au pied de 
son bit. Son épo-tase était ocoihpée à la les
sive et U l'avertit verts I I h. 30 qu il mon
tait dans sa chambre pour se reposer. 

LEERS 
Echos de la Journée sociale 

-Mi n de centraliser les différentes œuvre* 
sociale* de la paroisse: Syndicats libres. 
Assurances sociales. Mutuelle a La Fa
mille », e t c . , les dirigeant* ont décidé de 
choisir un local commun, digne d'abriter 
leurs services et de pouvoir servir de per
manence. Pour cela, ils ont choisi le Café 
Dclrtcux-Deelée, 35, rue de la Mairie. 

Les organisateurs de la Journée sociale 
remercient les habitants qui, par leur géné
rosité, leur ont permis d'organiser la 
si.perbe tombola gratuite qui clôtura cette 
inoubliable journée. 

Pour les adhésions aux Syndicats libres, 
s'ùdresser à SL Arthur Deslée, 44. rue 
Lamartine et pour la Caisse d'assurances 
sociale* « La Famille ». an Café Delrœnx-
Deslée, 35, m e de la Mairie. 

CHÉRENG 
Une conférence agricole 

I>cs membres du Syndicat agricole sont 
invités k assister 1 la conférence qui sera 
donnée au sieste, aujourd'hui mardi, à 10 h„ 
par un secrétaire de la Fédération, sur 
a I^es Assurances sociales, le* allocations 
fnrmliules et les mutuelle* ». A l'issue de 
la conférence, groupements dirers. 

W1LLEMS 
A u Syndicat agricole 

Aujourd'hui mardi, à 10 h„ au siège du 
syndicat, aura lieu une conférence par un 
secrétaire de la Fédération, sur t Los 
Assurances sociales ». Les jeunes gens 
sont invités à y assister. 

loir endurer, un frémissement de ré
volte me secoua. 

— Quel monstre! . . . C'est horrible de 
mourir de f a i m ! murniurai-.ie. 

— Cela rend méchant, fit Roland 
rêveusement. 

— Oui... N'avez-vous jamai s enten
du dire que les bêtes, sous les morsu
res de la faim, deviennent féroces î 

— Mais nous . n e sommes pas des 
bêtes, nous ! rcpliquai-.ie, un peu inter-
k-quée de sa comparaison. 

Il répondit , toujours de son même 
air grave dont il ne se départ issai t que 
bien rarement: 

— Non, mais notre être physique est 
véritablement assujett i aux mêmes be
soins que n'importe quel animal . Donc, 
concluez. 

— E h bien ! tant mieux si j e dois 
devenir féroce 1... m'écriai-je d'un ton 
convaincu. De cette façon, quand le 
baron reviendra, je lui sauterai à la 
Heure. -

— U se sravilern bien de venir lui-
toeme; il enverra d'abord Piercy nous 
faire entendre raison. 

— Piercy I fis-je en me levant vive
ment le renard tout illuminé. 

Le nom de os valet venait de me ren
dre tonte ma sérénité. 

— Nous sommes sauvés! nous'sorti
rons bientôt d'ici!... 

l,e jeune liotnnic inVvuminn. ttvc" sur
prise, se demandant si les événements 
des derniers jouis n'avaient point trou
blé ma raison. 

•— Voua ne me romprene*. pas, 

repris-je, devinant sa préoccupation, 
parce que vous ignorez jusqu'à quel 
point cet homme m'est dévoué... Mais 
vous verrez... Je n'ai plus peur de rien : 
Piercy veille, il ne peut pas nous arri
ver malheur. 

— Je ne crois pas au dévouement de 
ce colosse, prononça Roland froidement 
avec une sorte de mépris . C'est une 
hrute n'agissant que par instinct et qui 
est incapable du moindre bon senti
ment. 

J e pris chaleureusement la défense 
du pauvre Piercy , qu'il maltraitait de 
la sorte. 

— Vous vous trompez.. . Longtemps , 
moi aussi, j 'ai cru que ce malheureux 
n'avait de l'homme que les apparences . 
J 'a i reconnu depuis p e u men erreur. 
Croyez m'en, reprenez courage, le salut 
v iendra de sa main . 

M e rasseyant près de lui, j e lui ra
contai les profonds changements surve-
t ns dans le caractère de son geôlier. 

J 'eus beaucoup de mal ù le convain
cre des bonnes intent ions de celui-ci à 
notre égard, car U prétendait le con
naître mieux que m o i : mais j 'y par
v ins pourtant et le reste de la nnit 
s'écoula à fa ire de beaux proje t s pour 
le cas où, vraiment, cette tragique aven
ture se terminerait p a r notre déli
vrante . 

II pouvait être huit heures du matin 
| quand nous crûmes entendre un angu-

l'.ei bruit dans le couloir où ouvrait 
r.otre cachot. 

Nous écoutâmes, retenant notre res
piration pour mieux reconnaître la na
ture dos sons étranges qui frappaient 
nos oreilles. 

On eût dit qu'un corps lourd se traî
nait péniblement à terre; il nous sem-
b.ait même distinguer le souffle d'une 
respiration haletante et comme entre
coupée de sourds gémissements. 

— Il y a quelqu'un de malade der
rière ce mur, murmurai-je très bas à 
Roland. 

En disant ces mots, je me rappelai 
soudain le cri que nous avions entendu 
la nuit dernière, peu de temps après 
:e départ du baron. 

— C'est peut-être Everard Dunbuy 
qui sera malencontreusement tombé en 
s'en retournant, répondit mon compa
gnon, à qui la même pensée surgissait 
Affaibli par sa chute, il aura dû atten
dre le jour pour sortir de ces souter-
înins. 

— Ou plutôt ne serait-ce pas Piercy 
qui vient en mystère nous délivrer*... 
On dirait que les frôlements qui nous 
occupent se rapprochent de notre ca-
\ eau... 

Nous attendîmes, anxieux. 
Dans le silence, on on'cià.i. distinc

tement le « toc toe » de nos cœurs alur-
rtlés. Xo"s avions la prescience qiu 
t.uclque c'jose de grave allait se passer. 

Tout à coup, nous sursautâmes. De 
l'autre côté de la porte» quelqu'un s'in
formait faiblement: 

— Etes-vous là, tous les deux* 
Malgré la faiblesse de la voix, je re

connus Piercy. 
— Oui, nous sommes là, répondis-je 

joyeusement. C'est toi, Piercy ! . . Qu'y 
p.-t-il T Serais-tu malade t 

— Hélas! je crois bien que je vais 
mourir... 

— Cirant! Dieu! que dis-tu T.-
— Que j'avais juré de vous consa

crer ma vie, miss Margaret, et que j'ai 
tenu parole... 

Il parlait si péniblement que j'en eus 
froid au cœur. 

— Je ne comprends pas très bien... 
Voyons! ne peux-tu nous ouvrirt Si 
tu es souffrant, nous te porterons se
cours... 

— Vos soins me seront inutiles, je 
le crains fort... mais peu importe, après 
tout, pourvu qne vous et votre com
pagnon soyez libérés... 

« Là! là! que je suis faible! Il me 
faut pourtant me dresser pour arriver 
ù la clef... Encore un effort et je suis 
debout... M'y voici! Sale serrure! elle 
tst dure à ouyrir comme si le diable 
l'habitait... 

Il devait joindre le «reste à ses pa
roles, car nous percevions le bruit de 
ses mouvements. 

D mit cinq minutes an moins à ou
vrir la porte. A peine fut-elle entre-
làillée que Roland s'élança dehors en 
poussant un cri de délivrance. 

— Vite, Marguerite! sortons d'iciI— 
— P u besoin de vous presser» Le 

baron ne vous fera plus de mal», mur

mura Piercy à peine distinctement. 
Nous nous tournâmes vers le pauvre 

diable que, dans notre joie, nous allions 
oublier. 

Debout, le dos appuyé contre la mu
raille, ses mains semblaient comprimer 
sa poitrine; il était mortellement pâle. 

— Mon brave ami, qu'est-ce que tu 
ast m'écriai-je, la gorge contractée par 
l'émotion de le voir en cet état. 

— Pour vous délivrer, j'ai dû atta
quer le maître... Il s'est défendn c 
m'a frappé, expliqua-t-il. 

— Tu es blessé* 

— Un coup de stylet en pleine poi
trine... Je suis fichu! Quant à votre 
tuteur, il a cessé d'exister et son cada
vre est déjà froid... 

« Lorsque, cette nuit, je me suis 
senti blessé i mort par lui, j'ai mis 
mes mains autour de son cou-. En tom
bant évanoui, je l'ai entraîné avec 
moi... » 

En entendant ces détails, un cri 
d'horreur vint expirer sur mes lèvres 
et, presque malgré moi, mes yeux se 
portèrent avec une sorte de dégoût sur 
ses énormes mains. 

Il devina mes pensées, car il mur
mura en baissant tristement la tête, 
comme s'il éprouvait le besoin de s'ex
cuser. 

— C'était pour vous délivrer, miss 
Margaret... Le maître aurait fini par 
vous arracher la vie... 


